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ques centimètres d'épaisseur, revêtu de treillis gris;
in'est, en apparence, rempli qu'avec du coton.
Certain procédé chimique rendrait le coton impé -
hétrable aux balles, tout au moins dans certaines
limites.

CHARLES BIQUAL.

LE REV. PERE BECKX'-

E Rév. Père Beckx,.général de la Compa-
gnie de jésus, es décédé le 5 mars, '11
Rome. Il était né le 8 février 1795' à Sè-'

Scheru, en Belgiîque ; et il faisait partie de la
Compagnie depuis le 29 octobre l'Si9.

SIl avait été élu général le 2 juillet 18-,,, en remn-
lacement du Rév. Père Koothan, Belge comme

IUi, et qui venait de mourir.
>Le généralat du P. Beckx a été, pour les Jé-

uiecomme le pontificat de Pie IX pour lEglise,
C'est-à-dire le plus long que compte la Compagnie.
Il en a été aussi l'un des plus féconds.
SEn ces trente-trois années, le nombre des Jé-

'14uites a plus que doublé, plusieurs de leurs an-
ciennes provinces ont été rétablies, des missions
nlouvelles ont été créées, un grand essor a été
donné à leur enseignement ; enfin, la Compagnie
a souffert, en Italie, en France, en Espagne, en
Allemag'ne, etc., le Kulturkampf, qui n'a fait que
lui donner plus de relief et plus de force.

Le R. P. Beckx était un prêtre d'une haute
ertu, d'un grand savoir, d'une expérience con-

tommée et un administrateur de premier ordre.
En 1883, comme son grand âge ne lui permet-

tait plus- de supporter les fatigués de la lourde

charge qui lui incombait, le R. P. Beckx convoqua
la Congrégation générale, qui nomma vicaire, avec

oit à la succession, le R. P. Anderledy, d'origine
suisse. L'année suivante, il confia au R. P. An-
derledy la direction de la Compagnie et se retira
au Collège germanique qui, depuis six mois, avait
été transféré dans l'ancien hôtel Costanzi.

Le Père Beckx, âgé de quatre-vingt-douze ans,
était de taille moyenne. Sa figure était douce et
règulière. A un âge oh la nature, à défaut de la
règle, proteste contre les austérités de la vie reli-
gieuse, on sentait, on voyait que ce vieillard ne

épargnait ni les privations ni les macérations.

son front était large et haut, ses yeux petits, mais
ins et perçants, son nez aquilin et un peu long,
es pommettes saillantes, une bouche mince. Sa
physionnomie respirait à la fois une grande dou-
ceur et une énergie souveraine.

C'est dans une petite chambre de cet hôtel qu'il
~st mort. Le corps du R. P. Beckx avait été dé-

sé à terre, sur un tapis de velours noir. Dans
es mains jointes, on avait placé un crucifix ayant
ppartenu à saint Louis de Gonzague, et un cha-
elet donné au défunt par Grégoire XVI.

PAUL FÉVAL

-Paul Féval, qui vient de mourir dans la maison
es frères Saint-Jean-de-Dieu, en France, se sera
artagé la faveur des lecteurs de romans avec les
ands romanciers de sa génération :Alexandre
umas, Eugène Sue, etc.

Reçu avocat à Rouen, sa ville natale, à dix-neuf
ens, il quitta le barreau deux ans après pour entrer
omme commis dans une maison de banque; mais
on goût l'entraînait vers la littérature et il quitta
lbanque.
Il écrivit d'abord quelques nouvelles originales,

ublia des feuilletons qui obtinrent un vif succès,
otamment le Loup Blanc et les Mystères d
ondres, puis enfin les romans qui portèrent sa
éputation dans le monde entier : le JÇis du Diable
tles Amours de Paris, surtout le Bossu, qui
tent traduits en plusieurs langues.
M. Paul Féval s'est essayé au théâtre ; à part Ic

-ossu, ses ouvrages obtinrent peu de succès. A le
de ;876, Paul Féval se mit à écrire des roman

Cet excellent ma-
rin, vieux loup de
mer, quoique n'ayant
pas encore atteint la
quarantaine, est con-
nu de tout le mnonde
depuis Québec jus-
qu'à Liverpool.

Né à l'Islet, le iýer
janvier 1852, J. Eîzé
ar Bernier a été nom -
mé capitaine au lont,
cours à l'âge de dix~-
sept ans et demie, et
a depuis ce terni
com-mandé vingt-troiý
navires. Le capt. iier-
nier atravcrs.él'At1!-.n
tique ,Lquatre u ig
treize fois,. et Chacui
de sts voya.-ts a cté
des plus heureux. Là
durée moyenne de ses
traversdes a été de
vingt-deux jours et
demi. Depuis l»âge
de douze ans il a con-
signé soigneusement
toutes ses observa-
tions dans son jour-
nal de bord.

Le brave capitaine
Bernier appartient à
une famille de marin.

religieux : J'ai trouvé, écrivait-il, mon chemin de
D)amas, sur les ruines de l'empire ottomnan."

Le célèbre romancier avait près de soixante-dix
ans. Il était officier de la Légion d'honneur.

AFF'AIRE DE MASSAQUA11

Quoique nous ayons déjà parlé du combat
Saati, près de Nlassauali, où trois compagnies (1p
soldats italiens, munis d'arme-s perfectionnées, suc-
combèrent sous l'attaque de vingt mille barbares
du désert africain, nous avons cru devoir y revenir
et faire une gravure qui représente l'un des épi-
sodes de ce combat retentissant. Nous n'en fe-
rons pas de nouveau le récit 'que nous avons
publié, lequel a été confirmé par le rapport du
général Gené.

Comme nous l'avons dit, l'émotion a été pro-
fonde dans l'Italie, qui voit ainsi ses essais de co-
lonisation compromis pour longtemps, et qui pleure
ses braves enfants massacrés.

Aussi quand à Naples, une dépêche de Messine
annonça l'arrivée prochaine du navire portant les
blessés de ce terrible drame, les habitants se pré-

parèrent à leur faire un sympathique accueil. En
effet, quand le long cortège des voitures d'ambu-
lance sortit de l'arsenal pour se rendre à l'hôpital,
une foule innombrable, respectueuse et silencieuse,
fit la haie sur son passage, présentant des drapeaux
nationaux à ses héroïques défenseurs. Tous les
yeux se mouillèrent de larmes.

Le fleuve Jourdaliî.-Ce fleuve de la Pales-
tine dlont il est si souvent parlé dans l'histoire
sainte, pr'end son origine du mot Hébreu, Jardeîî,
qui v-ent dir'e qui descend. En effet, à sa source,

e fleuive est -11,700 pieds au-dessus (ti ni-veau de
lit nier' îéditeî'rauée, et i son embouchure, dans

la ue' Mrt, 1,30pes, en dessous de ce ni-
veau, ce (lui i it une châûte de 3,000 pieds sur' uile
longueuri' (e 200 milles. leu de rivière ont une
penlte aussi irapide, sur'tout, comme le Jourdain,
sans calaruactes ou cascades. Environ les deux tier's,
et l'on dlit même les quatre cinqi(uèmfe de la v'allée
est cen dessous du niveau de la mer - en sorte qlue
si l'oitcr'etusait un canal de lat vallée à la mer la

'e plus grande par'tie de cette vallée ser'ait submer-
li gée. Il est même question de mettre le projet à

exécution pour créer une mer intér'ieure. Le seul
eobstacle provient des populations qui s'oppose-

a raient à cette inondation d'un sol sacré. La sourcE
,s du Jourdain est près d'flasbeya.

PRIMES

Son grand-père, J. B.
Bernier, a commandé
son navire toute sa
vie. Les capitaines
Thomas et joseph
Bernier tiennent en-
core la mer, ainsi que
J. B. Bernier, ancien
pilote de la ligne AI-
ian.

Aujourd'hui, 1 e
capitaine Bernier dit
adieu à la mer, non
sans regret s a n s
doute, mais la posi-
tion qu'on vient de
lui offrir et qu'il a ac-
ceptée, celle de gar-
dien des Docks du
port de Lévis, le con-
solera un peu de son
inactivité relative.

Certes, on ne pou-
vait faire un meilleur
choix, aussi cette no-
mination a-t-elle été
approuvée par tous les
marins, et pas un des
aspirants à ce tt e
place n'est jaloux de
son confrère.

Nos meilleurs féli-
citations au brave ca-
pitaine Bernier.

DU MOIS DE MARS

LISIE DES NUMÉROS GAGNANTS

Le tirage de rnos primes pour les numéros du
mois de MARS a eu lieu le 2 avril, dans la
salle de l'Union St-Joseph.

Trois personnes choisies par l'assemblée ont
surveillé le tirage qui a donné le résultat suivant:

prix,
prix,
prix,
prix,
prix,
prix,
prix,
prix,

No.
No.
No.
No.
No.
No.
No.
No.

27î,613....... $50
2,239....... 25
6,333,..... .. 15
9,393 ........ 10
5Y535....... 5

17,766 ........ 4
6,439 ........ 3
2e266 ......... 2

Les numéros suivants ont gagné une piastre chacun:

562
760
7 61

1, 134

1,759
3,788
3,874
4,086
4,257
4e550
4,754
4,829
4)948
5)082

5,145

5,413
5)549
5,686
6)094
6,360
6,53ý8
6,903
7,e14)22
7,'385
8,386
8,517
8,597
8>611

8,766
9,69-d
9Y975

10,853
11,533
il 566
11:6 ï6
12>518
12>598
12,706
t13,17Î2
13,185
13,196
13,686

13Y717
1 3,888
14,055i
14,184
14,7196
15,459
15,586
15,706
16,386
16,715
17,195

17,686
17,773

18)567

191982
20,125
20>,188
21,310
21,505
229226
22,349
22,512
22,767
23,413
23;519

24,014
24,612
24,716
2.4p961
26,002
26P182
26,211
26,258
26,313
26,555
27,403
27,590
27j963

N. B.-Toutes personnes ayant en mains des
numéros du MONDE ILLUSTRÉ du mois de mars
sont priées d'examiner les nombres imprimés en
encre rouge, sur la dernière page, et, s'ils corres-
pondent avec l'un des numéros gagnants, de nous
l'envoyer au plus tôt, avec leur adresse, afin de
recevoir la prime sans retard.

Nos abonnés de Québec pourront réclamer le
prix de leurs primes chez M. F. Béland, NO. 264,
rue Saint-Jean, Québec.

La conscience est la trésorière de notre âme
ne lui donnons à garder rien qui ne soit de bon
aloi; jamais de fausse monnae.-ED. CHARTON.

Toute étude qui ne contribue pas à nous rendre
de plus en plus gens de bien, ne mérite pas le nom
de philosophique. -BOLINBROKE.
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LE CAPITAINE J. E. BERNIER

GARDIEN DES DOCKS, A LÉVIS
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